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i. Psallus mollis Mulsant 1852 et cruentatus Mulsant I852

Ces deux especes ont etc confondues tres souvent. Dans les collections
fran~aises on les trouve en general sous le nom de P. mollis Mis., tandis
qu'il n'y a aucUne citation de P. cruentatus Mls., ni dans la litterature,
ni dans les collections. Malheureusement il nous fat impossible de trouver
les types de MULSANT. Dans la seule collection de Cl. REY, qui se trouve au
Museum des Sciences Naturelles A Lyon les deux especes sont separees
de faqon tres exacte. C'est probablement MULSANT lui-meme, qui a
collabore avec REY, qui a fait ces determinations et nous pouvons sup-
poser que c'est l'opinion de MULSANT qui s'affirme dans cette collection.

En effet, ces deux especes sont tre's proches l'une de l'autre et une
separation exacte n'est possible que par examen de la forme des ongles ou
de la construction des genitalia du mfle. Mais sans aucun doute elles sont
deux especes bien distinctes. Les caracteres qui facilitent leur separation
sont donnes ci-dessous:

L a f o r m e est plus courte et plus large chez P. cruentatus (fig. 2),
le S eftant 2,94 fois la 9 2,86 fois plus long que la largeur du pronotum
tandis que P. mollis (fig. r) est un peu plus allonge, le ' 3,I5 fois la 9
9 3,I fois plus long que la largeur du pronotum.

L e s fedm u r s p o s teuri e u r s sont allonges chez P. mollis
(fig. 4) et 3,7-3,9 fois plus longs qu'epais. La partie apicale de la face
ventrale des femurs est assez densement couverte de petites taches obs-


